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BIBLIOGRAPHIE

Du cöte de Geneve...

La Societe d'histoire et d'archeologie de Geneve a publie un travail
immense 1 que nous ne pouvons qu'envier ä nos amis meridionaux,
car il n'existe rien de semblable pour notre canton. C'est un
monumental repertoire bibliographique auquel feu le professeur P.-F. Gei-
sendorf a consacre toute une part de ses forces les plus precieuses ;
le resultat est lä, obtenu avec l'aide des collaborateurs d'elite que sont
Mlle A.-M. Piuz, MM. L. Binz, J.-D. Candaux, A. Duckert et
A. Dufour, et il suscite notre admiration.

L'introduction, preparee si peu de temps avant la disparition de
l'auteur, porte en eile une note poignante et lucide, dont il nous faut
au moins donner un echo : « Un lit de grand malade n'est certes pas
le lieu ideal pour achever un travail bibliographique. II serait pourtant
malseant d'abuser de cet argument pour pallier les defauts de cet
ouvrage. Nous sommes persuade qu'il doit, helas comporter de nom-
breuses erreurs ou omissions, dont le releve procurera les plus douces
«joies rectificatrices » ä certaine categorie de lecteurs, fort developpee
chez nous malheureusement, qui se consolent de leur propre sterilite
en epluchant furieusement la production d'autrui» (p. x).

Cet ouvrage passe en revue tous les moyens permettant d'etudier
l'histoire de Geneve sous un angle ou sous un autre, sans omettre les

publications relatives ä l'histoire des Archives d'Etat et de leurs fonds,
ou ä celle de la Bibliotheque publique et universitaire et de ses collections.

Extremement complete, cette bibliographie releve aussi bien un
titre tres precis, ä la mode du XVIIIe siecle, comme :« Histoire ancienne
et moderne de la Republique de Geneve, depuis sa fondation en l'an
du monde 2833 avant J. Christ jusqu'ä l'an 1779 » (N° 188), qu'une
histoire tendancieuse ä la sauce religieuse, «Histoire de Geneve»,
d'Augusta Bautte de Fauveau, qualifiee par une citation extraite de

l'original : « Le but de cette histoire... est de fournir aux enfants catho-
liques de Geneve le moyen d'etudier l'histoire nationale sans peril pour
leur foi» (N° 198). Enfin, ici ou lä, la critique remplit son role, et telle

1 Paul-F. Geisendoef, Bibliographie raisonnee de l'histoire de Geneve, des

angines ä 1798. (Memoires et documents publies par la Societe d'histoire et d'archeologie

de Geneve, XLIII.) Alex. Jullien, libraire, Geneve, 1966, xvi -J- 633 pages.
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publication recente se voit traiter de « piteux ramassis d'idees banales,
de phrases boiteuses et de coquilles typographiques » (N° 233). Au
moins le chercheur sait-il ä quoi s'en tenir

II y a done lä un excellent exemple, et, sans compter que l'histoire
de Geneve ne saurait laisser indifferents ses illustres voisins, les Vau-
dois, ceux-ci peuvent y trouver des « pistes » les quittant ou les rejoi-
gnant, ainsi: « Etude sur la combourgeoisie qui unit Aubonne a Geneve
du XIVe au XVIIe siecle » (N° 267), ou le numero 351, qui comprend
une «notice sur deux families importantes de Bretagne refugiees a
Geneve puis au Pays de Vaud, les Grimaud et les Ferre ».

Cette oeuvre remarquable est appelee a rendre les plus precieux
services dans les champs si divers de la recherche historique : heral-
dique, genealogie, monographic locale, biographie, ainsi que les autres
disciplines, y trouveront leur compte.

J.-P. Chapuisat.

Va, decouvre ton canton

C'est sous ce titre que M. Adolphe Decollogny vient de publier,
sous une couverture originale, un beau livre de 248 pages aux « Editions
Imprimerie Vaudoise », ä Lausanne.

Son but, l'auteur l'indique clairement dans l'introduction : « Com-
bien sont-ils ceux qui, connaissant maintes regions ä l'etranger, n'ac-
cordent que peu d'attention aux beautes de chez nous, ä notre histoire.
L'idee me vint de donner sous forme de promenades, des renseigne-
ments sur quelques-uns de nos villages, en de modestes articles. Puis,
pique au jeu, je les ai multiplies et suis parvenu a la centaine. Des amis
m'ont engage a les reunir en volume. C'est ce que j'ai fait et les voici. »

Cela donne autant de chapitres que de promenades, en tout 96.
Comme titres, les noms des villages visites, par exemple : « Tannay,
Chavannes-des-Bois, Mies », ou « Bretonnieres, Lignerolle, Montche-
rand », ou encore « Leysin, Le Sepey, L'Etivaz ».

Partant de La Cote, on remonte un peu le long du Jura pour redes-
cendre vers le lac, puis, apres avoir parcouru une partie du Gros-de-
Vaud, on pousse une pointe ä la vallee de Joux, apres quoi l'on suit
le Jura vers le nord, puis, revenant au Gros-de-Vaud, on gagne ensuite
le Jorat, la vallee superieure de la Broye, les bords du lac de Neuchätel,
l'extremite nord du Jura vaudois, la Basse-Broye, d'oü l'on passe aux
Alpes, pour clore le periple par le sud-est du canton. Toutes les regions
du Pays de Vaud sont ainsi parcourues et l'on visite 339 communes.

Ce livre s'adresse a tous. L'auteur n'etale pas son erudition. II n'est
jamais pedant, C'est comme un ami qui vous prend par la main et
vous signale l'existence de choses belles, interessantes ou curieuses, a
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cote desquelles vous auriez passe sans les voir, et qui profite de votre
interet pour vous conter l'histoire du village, de la seigneurie, de l'eglise
ou du chateau. II vous explique et vous fait admirer tel morceau d'ar-
chitecture ou de sculpture, telle peinture murale, et nul n'est mieux
place pour le faire que l'auteur des Tresors des eglises vaudoises.

Voilä un livre qui a tout ce qu'il faut pour devenir le vade-mecum
du promeneur. Grace ä lui, le plaisir et l'interet de la balade seront
plus que doubles.

Albert Chessex.

Le bourg de Villeneuve et ses franchises 1

C'est dans une livree verte et blanche tres moderne que se presente
l'ouvrage de M. Daudry. Precisons qu'il ne s'agit pas de notre
Villeneuve vaudois mais d'un village du meme nom situe ä 7 km. de la
ville d'Aoste, en remontant la vallee. Truffe de bourgs et de chateaux
forts, ce val d'Aoste a une histoire riche et particuliere qu'il est
interessant de connaitre.

M. Daudry relate en quelques pages les etapes principales de l'histoire

de cette localite. Les Neolithiques signalerent leur presence par
une serie de tombes decouvertes recemment. Les Salasses furent plus
discrets, puis vinrent les Romains : de nombreux debris et une
inscription lapidaire rappellent qu'un temple d'Auguste existait sur le pro-
montoire oil fut construit, au Moyen Age, le chateau feodal de Chätel-
Argent.

La chapelle Sainte-Colombe fut une des premieres eglises chre-
tiennes de la vallee ; ses ruines sont encore bien visibles. La liberalite
des seigneurs francs qui occupaient la region permit la construction de

l'eglise de l'Assomption de la Sainte-Vierge, qui fut remplacee en 1787
seulement par l'eglise paroissiale actuelle.

Puis la contree semble abandonnee ; mais le XIIe siecle la voit
revivre sous le nom de Villeneuve. M. Daudry cite les articles les plus
importants des franchises de 1273, retrouvees dernierement et inedites.
Suivent plusieurs confirmations de ces franchises, en latin d'abord, puis
en fran£ais.

Les biographies des families nobles Carmagne et Vaudan, un index
des noms de lieux et de personnes et quatorze belles planches hors texte
completent ce volume, instrument de travail de premier ordre pour
l'etude de la vallee chere ä M. Daudry.

G. Ravussin.

1 Damien Daudry, Le bourg de Villeneuve et ses franchises. Editions de la Tour-
neuve, Aoste, 1967.
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Du cöte de la Franche-Comte...

Le Dr Marguet est un archeologue de vocation ; son coup d'ceil
aigu lui permet de decouvrir des vestiges antiques oü un observateur
ordinaire ne fait aucune constatation. Ses publications sont nombreuses
et visent, avec succes, ä provoquer l'interet de la jeunesse pour l'ar-
cheologie.

Si la Comte est l'objet de son interet principal, il ne craint pas de

passer les cols du Jura en suivant les anciens chemins jusqu'ä Baulmes,
Vuitebceuf, Champvent et bien d'autres localites vaudoises.

II connait les oeuvres du « grand archeologue suisse Troyon », qu'il
cite plusieurs fois dans son livre. Notons, ä propos de Fred. Troyon,
qu'une quarantaine de ses lettres et copies de ses lettres ä Edouard
Mabille ont ete retrouvees recemment.

L'etude simultanee des voies antiques (chemins creux, ornieres
taillees dans le roc, coupes de terrains), des tumulus (une quarantaine
de ceux-ci ont ete decouverts il y a quelques annees pres de Pontarlier)
et des murgis (ces pierriers couverts de buissons, si nombreux autrefois
au Pied du Jura) lui a permis non seulement de prouver le passe pre-
historique de sa ville de Pontarlier, mais encore de relever sur le sol
comtois tout un reseau de voies antiques reliant les necropoles et les
terrains agricoles aux gues ainsi qu'aux passages naturels du Jura.
Rappeions que M. Grasset, de L'Abergement, ecrivait dejä en 1934
dans la Revue historique vaudoise que de nombreux « murgis » etaient
d'origine neolithique.

L'ouvrage du Dr Marguet 1 est plein d'idees nouvelles, d'observa-
tions originales et de conclusions souvent inattendues, mais toujours
logiques ; il represente une contribution importante ä la prehistoire
des deux versants du Jura, de part et d'autre de l'axe Salins-Pontarlier-
Lausanne.

G. Ravussin.

1 Dr Marguet, Anarica et les vestiges routiers antiques encore visibles sur le sol
comtois. Pontarlier, 1966.


	

